
Lettre 1 : Lettre de Jean Jaurès aux instituteurs 
 

La lettre ci-dessus est une version simplifiée lue par le rappeur Oxmo Puccino 

https://www.lumni.fr/video/laquo-lettre-aux-instituteurs-et-institutrices-raquo-de-jean-jaures  
 

Vous tenez en vos mains l'intelligence et l'âme des enfants ; vous êtes responsables de la 

patrie. 

 

Les enfants qui vous sont confiés sont Français et doivent connaître la France, sa 

géographie et son histoire : son corps et son âme.  

 

Ils seront citoyens et ils doivent savoir ce qu'est une démocratie libre, quels droits leur 

confèrent, quels devoirs leur impose la souveraineté de la nation. 

 

Enfin ils seront hommes, et il faut qu'ils sachent quel est le principe de notre grandeur : 

la fierté unie à la tendresse. 

 

Il faut qu'ils puissent se représenter à grands traits l'espèce humaine et qu'ils démêlent 

les éléments principaux de cette œuvre extraordinaire qui s'appelle la civilisation.  

 

Il faut leur montrer la grandeur de la pensée ; il faut leur enseigner le respect et le culte 

de l'âme en éveillant en eux le sentiment de l'infini qui est notre joie, et aussi notre force. 

  

Il faut que le maître lui-même soit tout pénétré de ce qu'il enseigne. Il faut qu'il se soit 

émerveillé tout bas de l'esprit humain.  

 

Alors, et alors seulement, lorsque par la lecture solitaire et la méditation, il sera tout plein 

d'une grande idée et tout éclairé intérieurement, il communiquera sans peine aux 

enfants la lumière et l'émotion de son esprit. Ah ! Vous serez plus que payés de votre 

peine, car vous sentirez la vie de l'intelligence s'éveiller autour de vous. 

 

Les enfants ont une curiosité illimitée, et vous pouvez tout doucement les mener au bout 

du monde. Lorsque vous leur aurez parlé des grandes choses qui intéressent la pensée 

et la conscience humaine, vous aurez fait sans peine en quelques années œuvre complète 

d'éducateurs. 

 

Dans chaque intelligence il y aura un sommet, et, ce jour-là, bien des choses changeront. 

 
Jean Jaurès, La Dépêche, journal de la démocratie du midi, 15 janvier 1888, version adaptée et lue 

par Oxmo Pucino pour la série « Jours de Glroire » 
 

 

 

https://www.lumni.fr/video/laquo-lettre-aux-instituteurs-et-institutrices-raquo-de-jean-jaures


 

Préparer la minute de silence et la lecture de la lettre : 

 

Horaires : Vendredi 15 octobre  

- 9h30 1ère sonnerie – expliquer 

- 9h45 2e sonnerie « minute de silence » 

 

Expliquer :  
- Pourquoi cette lettre va être lue ?  

 Pour un moment d’hommage à un professeur assassiné il y 

a un an le 16 octobre 2020 à 17h non loin de son collège où il 

travaillait. 

- Pourquoi a-t-il été assassiné ?  

Samuel Paty a fait son métier de professeur d’histoire.  Son 

cours avait déplu à une élève (qui on l’apprendra ensuite, 

n’y avait en fait, pas assisté) et déplu à son père qui refusa 

de rencontrer le professeur. Le père déclencha une 

campagne calomnieuse (mensongère) d’une grande violence 

sur les réseaux sociaux divulguant le nom du professeur et 

l’établissement où il exerçait. Un fanatique prend contact 

avec le père et un collégien qui l’aideront à identifier le 

professeur, le fanatique assassinera le professeur aux abords 

du collège. 

- Pourquoi choisir cette lettre ?  

Elle nous aide à réfléchir sur le rôle des enseignants, de 

l’école et des élèves. 

 

 

- Qui est Jean-Jaurès ? Contextualisation de la lettre :  

 

Jean Jaurès est né en 1859. Normalien, agrégé de philosophie, il est affecté au lycée d’Albi et donne aussi 
pendant quelques mois des cours pour former les instituteurs. Dès 1883, il est chargé de cours à la faculté 
de Toulouse, fonctions qu’il doit bientôt mettre en parenthèses, Il devient le plus jeune député de France en 
1885. 
 

Jules Ferry vient en effet de faire adopter une série de lois scolaires, comme la « loi du 28 mars 1882 sur 
l’enseignement primaire obligatoire ». 
 
Jamais Jaurès n’oubliera ce qu’il doit à l’école et à ses professeurs, ni ses premières fonctions d’enseignant. Il 
écrit alors dans le journal de Toulouse (un quotidien lu par 1 millions de lecteurs, nombre très important pour 
l’époque) un texte qui s’intitule « Aux Instituteurs et Institutrices » en 1888, Jean Jaurès a alors 29 ans. La 
lettre lue est un extrait de ce texte qui s’adresse aux enseignants. 
 

- Lecture de la lettre par l’enseignant ou jouer la vidéo en lien : urlz.fr/gzbp 
(temps 2min30) 

 

9h45 2e sonnerie « minute de silence » 

9h50 Récréation 
 

http://www2.assemblee-nationale.fr/decouvrir-l-assemblee/histoire/1914-1918/hommage-a-jean-jaures
https://data.bnf.fr/fr/12513455/jules_ferry/
http://www.senat.fr/evenement/archives/D42/
https://www.gouvernement.fr/partage/10037-jules-ferry-rendait-l-enseignement-primaire-obligatoire
https://www.gouvernement.fr/partage/10037-jules-ferry-rendait-l-enseignement-primaire-obligatoire
https://urlz.fr/gzbp


Lettre 2 : Lettre à Monsieur Germain d’Albert Camus (selon le 

niveau de la classe, à la libre appréciation de l’enseignant) 
 

Version lue par le chanteur M 

https://www.lumni.fr/video/lettre-a-monsieur-germain-d-albert-

camus#containerType=program&containerSlug=jours-de-gloire 

 

Après avoir reçu le prix Nobel de Littérature en 1957, Albert Camus écrit une lettre 
de remerciement à son premier instituteur, Louis Germain, le 19 novembre 1957. 
Ecoutez la lettre lue par le chanteur M :  
 

Cher  Mons ieur  Germain ,  
 
J 'a i  la i ssé  s 'é te indre  u n peu le  bru i t  qu i  m 'a  entouré  tous ces  jours -c i  
avant  de ven i r  vous par le r  un peu de tout  mon cœur .  On v ient  de me 
fa i re  un b ien t rop grand honneur ,  que je  n 'a i  n i  recherché n i  so l l ic i té .  
 
 Ma is  quand j 'en  a i  appr is  la  nouve l le ,  ma première  pensée ,  après  ma 
mère ,  a  été  pour  vous .  Sans vous ,  sans cet te  main  a f fec tueuse  que  
vous avez  tendue au pet i t  en fant  pauvre  que j 'é ta is ,  sans votre  
ense ignement ,  e t  vo t re  exemple ,  r i en  de tout  ce la  ne se ra i t  a r r ivé .  
 
Je  ne me fa is  pas un monde de cet te  so r te  d 'honneur  mais  ce lu i - là  
es t  du  moins  une occas ion pour  vous d i re  ce  que vous avez  été ,  e t  
ê tes  tou jours  pour  moi ,  e t  pour  vous  assure r  que vos  e f fo r ts ,  vo t re  
t rava i l  e t  le  cœur généreux  que vous y  met t i ez  sont  tou jours  v ivants  
chez  un de vos  pet i ts  éco l ie rs  qu i ,  malg ré  l 'âge ,  n 'a  pas  cessé  d 'ê t re  
vo tre  reconnaissant  é lève .  
Je  vous embrasse ,  de toutes  mes forces .  A f fectueusement ,  A lber t  
Camus  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

https://www.lumni.fr/video/lettre-a-monsieur-germain-d-albert-camus#containerType=program&containerSlug=jours-de-gloire
https://www.lumni.fr/video/lettre-a-monsieur-germain-d-albert-camus#containerType=program&containerSlug=jours-de-gloire


Préparer la minute de silence et la lecture de la lettre : 

 
Horaires : Vendredi 15 octobre  

- 9h30 1ère sonnerie – expliquer 

- 9h45 2e sonnerie « minute de silence » 

 

Expliquer :  
- Pourquoi cette lettre va être lue ?  

 Pour un moment d’hommage à un professeur assassiné il y 

a un an le 16 octobre 2020 à 17h non loin de son collège où il 

travaillait. 

- Pourquoi a-t-il été assassiné ?  

Samuel Paty a fait son métier de professeur d’histoire.  Son 

cours avait déplu à une élève (qui on l’apprendra ensuite, 

n’y avait en fait, pas assisté) et déplu à son père qui refusa 

de rencontrer le professeur. Le père déclencha une 

campagne calomnieuse (mensongère) d’une grande violence 

sur les réseaux sociaux divulguant le nom du professeur et 

l’établissement où il exerçait. Un fanatique prend contact 

avec le père et un collégien qui l’aideront à identifier le 

professeur, le fanatique assassinera le professeur aux abords 

du collège. 

- Pourquoi choisir cette lettre ?  

Elle nous aide à réfléchir sur le rôle des enseignants, de 

l’école. 

 

- Contextualisation de la lettre :  
Albert Camus est né le  7 novembre, à Mondovi (Annaba, Algérie), fils de Lucien Camus, ouvrier cariste et 
Catherine Sintès, d'origine espagnole (Macon, Majorque). 
 

Une lettre écrite par Albert Camus, le 19 novembre 1957, à son premier instituteur Louis Germain, avec qui 
il a étudié à l'école communale de la rue Aumerat, à Alger. C'est avec lui, entre 1918 et 1923, qu'Albert 
Camus va préparer le concours des bourses pour les collèges et lycées. Camus prend conscience de la 
pauvreté de sa famille et il réussit le concours et devient Boursier au lycée d'Alger.  
 
Bien des années plus tard, Albert Camus devenu un grand écrivain écrit une lettre de remerciement à son 
premier instituteur, Louis Germain, le 19 novembre 1957. Des mots que l'écrivain français a couchés sur 
papier peu de temps après avoir reçu le Prix Nobel de Littérature, pour remercier son enseignant sans qui 
"rien de tout cela ne serait arrivé". 
 
Prix nobel de littérature : Récompense considérée comme la plus prestigieuse et la plus médiatique au monde, le prix Nobel de 
littérature récompense annuellement, depuis 1901, un écrivain ayant rendu de grands services à l'humanité grâce à une œuvre 
littéraire qui, selon le testament du chimiste suédois Alfred Nobel, « a fait la preuve d'un puissant idéal »1 

- Lecture de la lettre par l’enseignant ou jouer la vidéo en lien : 
urlz.fr/gzbW (temps 1min37) 
 

9h45 2e sonnerie « minute de silence » 

9h50 Récréation 

https://fr.wikipedia.org/wiki/Prix_Nobel
https://fr.wikipedia.org/wiki/1901
https://fr.wikipedia.org/wiki/%C3%89crivain
https://fr.wikipedia.org/wiki/Alfred_Nobel
https://fr.wikipedia.org/wiki/Prix_Nobel_de_litt%C3%A9rature#cite_note-1

